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par Alain Ferreira
Commission des Cadrans solaires
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LLeess  HHoorrllooggeess  ssoollaaiirreess  BBoollllééee ((33))

CCoommmmeerrcciiaalliissaattiioonn  eett  IInnssttaallllaattiioonn

Une heure de Paris
et des Chemins de Fer Français

© Serge Grégori

temps moyen local des horloges, qui ne varie que de
quelques dizaines de secondes par jour par rapport
au temps solaire vrai local. D'où la demande de cor-
rection quotidienne de l'équation du temps, d'E. S.
Bollée auprès de la Ville du Mans.

Avec la loi de 1891, qui fait adopter pour toute la
France l'heure légale moyenne de Paris, on doit déca-
ler, toujours avec la manivelle, les tables des horloges
solaires du Mans de 8 minutes sur la position “Paris”
ou, initialement, “chemin de fer” qui est indiquée
sur la table du cadran. Bien sûr, l'équation du temps
continue d'osciller autour de cet index.
Si l'on suit la logique de l'histoire : à partir de 1911
on revient à une heure légale sur une position proche
du Mans (-48 s) avec l'adoption de l'heure légale de
Greenwich, mais la télégraphie a déjà marqué la fin
des cadrans solaires.

CCoommmmeenntt  uuttiilliisseerr  aauujjoouurrdd’’hhuuii  cceettttee  hhoorrllooggee  ssoollaaiirree  ??
Avec les heures d'été et d'hiver, instituées en 1973,
les cadrans Bollée devraient être décalés manuelle-
ment d'une heure, deux fois par an : le dernier week-
end de mars et le dernier week-end d'octobre. Un
affichage de la courbe de l'équation du temps instal-
lée sur un panneau proche du cadran permettrait,
par une addition ou soustraction de quelques
minutes sur l'heure indiquée sur le cadran, d'obtenir
l'heure légale de la montre. ■

IInnssttaallllaattiioonn  eett  rrééggllaaggeess  ddee  ll''hhoorrllooggee  ssoollaaiirree
De nos jours, l'installation d'un cadran équatorial ou
horizontal est relativement simple. Il suffit de régler
sa montre sur l'horloge parlante, soustraire algébri-
quement l'équation du temps (voir éphémérides), la
longitude du lieu (carte au 1/25000) et retrancher
l'heure d'été ou d'hiver selon la date. Le cadran est
ensuite orienté pour indiquer la valeur calculée.
À cette époque, c'est le cadran solaire qui permet de
régler les horloges et non l'inverse. Ernest Sylvain
Bollée va confectionner un outil avec alidade* qui,
par la visée du Soleil et l'utilisation des éphémérides
du Bureau des Longitudes, permettra la mise en sta-
tion de ses horloges solaires.

Le cadran solaire, comme son nom l'indique, donne
le temps solaire vrai local. Or le cadran Bollée veut
rivaliser avec les horloges mécaniques, d'où son nom
d'horloge solaire. Pour cela celle-ci doit indiquer le
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